
 
CE PAUVRE 
CLÉMENCEAU 

 
Le pauvre Clémenceau, 
Porte-avion de renom, 
Nous fait des ronds dans 

 [l’eau] 
Depuis son abandon. 
 
Il est bourré d’amiante 
Et, par économie, 
Vers l’Inde peu regardante 
L’a vendu Sarkozy. 
 
Après l’impéritie 
De nos chers gouvernants, 
Vinrent les péripéties 
De son remorquage lent. 
 
Là-bas des ferrailleurs 
Devait le démolir 
Mais Chirac voyageur 
A mis fin au délire. 
 
Il remet cap à l’ouest, 
Cela est plus décent, 
En direction de Brest 
Où personne ne l’attend. 

 
Car nulle part dans le monde 
On ne sait démonter 
Les vieilles carcasses dont  

    [l’onde] 
A terni la beauté. 
 
Cette fin tapageuse 
Dont j’aime à me moquer 
Sera peut être porteuse 
D’usines à disloquer. 
 
Car elles sont des milliers, 
Ces épaves flottantes, 
Qu’il faudra dépouiller 
De leur vilaine amiante. 
 
J’en ris mais il y a pire 
Puisque l’US Navy 
Fait couler, sans le dire, 
Sa flotte en fin de vie ! 
 
Merci donc à Green Peace 
Et aux autres trublions 
Qui luttent pour que l’on  

 [puisse] 
Traiter nos pollutions. 
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